
Echo de la Rencontre d’amiƟé entre jeunes musulmans et chréƟens à Taizé du 9 au 13 juillet 2023 

« tawakkul », c’est ce mot arabe que nous a partagé Stéphanie à la fin de son atelier (« le courage de 
la confiance ») qui conƟnue à résonner en moi à l’issue de ceƩe nouvelle rencontre d’amiƟé entre 
jeunes musulmans et chréƟens à Taizé : « meƩre toute sa confiance en Dieu ».  
Aƫtude qui a été celle de Joseph/Youssouf dont nous avons eu la chance de découvrir et approfondir 
le récit dans sa version biblique et coranique tout au long de ces jours de rencontre. Une confiance en 
Dieu qui se décline au cours de son histoire dans une capacité de pardon avec magnanimité comme 
nous l’a partagé l’imam Abdelaziz (mosquée de Lille) : Joseph, tant au niveau individuel (avec son co-
détenu), que familial (avec ses frères) ou collecƟf (avec la société égypƟenne) ne fait aucun reproche 
et répond au mal par le bien.  
Le frère Emile quant à lui nous a ouvert à la dimension du pardon comme « anƟcipaƟon de la victoire 
du bien sur le mal » ; en choisissant d’aimer ses ennemis, Joseph anƟcipe ceƩe victoire ; en ne se 
meƩant pas à la place de Dieu qui seul peut juger le mal qui lui a été fait, il trouve un chemin de 
libéraƟon pour lui-même et pour ses malfaiteurs.  
 

Grâce à l’hospitalité remplie d’aƩenƟon à l’autre des frères de Taizé nous offrant un cadre propice à la 
rencontre et au dialogue, grâce aussi à l’hospitalité mutuelle que nous avons vécue en accueillant 
l’autre dans sa tradiƟon religieuse, en étant témoin avec respect et parfois admiraƟon des gestes et 
des mots de sa prière, de sa confiance en Dieu au cœur des épreuves, il nous a été donné de prendre 
ensemble un bon bain de confiance, de partager ce trésor de notre confiance en Dieu qui nous invite 
sans cesse à faire et refaire confiance. Oui, nous avons besoin de nous encourager mutuellement sur 
ce chemin… 
Avec la confiance, l’impossible peut devenir possible, la fraternité, l’amiƟé peuvent naître et grandir, 
ici en France comme en terre sainte, en Bosnie Herzégovine, en Syrie ou ailleurs… Vivre une 
rencontre comme celle-ci à Taizé nous enracine profondément dans ceƩe espérance…  
Il est bon de goûter ainsi Dieu ensemble, de se laisser traverser par la prière de l’autre… 
« tawakkul »… comme disciple de Charles de Foucauld, je ne peux m’empêcher de repenser aux mots 
de la belle prière qu’il nous a laissée en héritage :  
« Je remets mon âme entre tes mains, je Te la donne mon Dieu, avec tout l’amour de mon cœur, parce 
que je T’aime et que ce m’est un besoin d’amour de me donner, de me remeƩre entre Tes mains sans 
mesure, avec une infinie confiance, car tu es mon Père » 
Puissions-nous comme nous y a invité l’imam Abdelaziz : « rechercher d’abord la proximité avec Dieu, 
l’inƟmité de l’alliance avec Lui »… à l’instar de Joseph/Youssouf et de tant d’autres croyants. 

Sr Elodie, peƟte sœur du Sacré Cœur – Charles de Foucauld, membre du GAIC 

 
 
 

 


